
LES SERPENTS AVALENT-ILS LEURS PETITS

ne se borne pas à mettre sous les yeux des élèves une routine

un peu plus rationnelle que celle que suivent nos cultivateurs

sans éducation.

LES SERPENTS AVALENT-ILS LEl S PYTIT2.

Nous avons déjà traité cette que.4ion. Des observations

faites récemment sur des crotales (serpents à sonnettes) dans

l'Indiana, viennent confirmer le fait que les seri ents, s'ils

n'avalent pas effectivement leurs petits, savent du moins leur

offrir un refuge dans leur arrière-bouche. Voici ce (lue rapl ortait

dernièrement un journal d'Indianapolis :

Vers le premier août dernier, un M. Harvey fit la capture de

deux vieux crotales de 18 pouces de long. Vers le prem1 1ier

septembre tous deux mirent au monde l'un dix et l'autre cinq

petits. Ces petits mesurant de 3 à 4 pouces à leur naissance.

Pendant le premier mois, il put remar 1 ner que les petits allaient

fréquemment se réfugier dans la bouche de leur mère et en sor-

taient ensuite. Il en vit souivenit plusieurs à la fois exécuter ce

manège. Ils ne paraissaient pas en agir ainsi par crainte. Quel-

quefois !a tête de quelque petit se montrait par le côté de la bou-
che de la mère à la façon d'un cigare.

Un fait remarquable à l'égard de ces serpents, c'est que les

petits, sns aucun aliment, pas même d'eau, dans la boite où ils

étaient renfermés, poursuivirent tout de même leur croissance,
et après un mois, étoient parvenus de 3 à 4 pouces de longueur,
à celle de 10 ou 11 pouces. Est-ce que les serpents, à la manière

de certaines plantes, pourraient pendant un certain temps tirer

leur nourriture de l'air ?

Il y a une douzaine d'espèces de crotales, ceux dont-il est

ici question étaient de l'espèce "noire des prairies " connue

généralement sous le nom de " Massasauge ".
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